
FORMATION À LA CÉLÉBRATION DES OBSÈQUES 

APPROCHE CHRÉTIENNE DE LA MORT 

Introduction : des perceptions très diverses de la mort d’un proche


1. Le sens chrétien de la mort


1.1 Dieu face à l’existence du mal et à l’expérience de la souffrance : quelques mots


Jean 9,1 En passant, Jésus vit un homme aveugle de naissance. 02 Ses disciples 
l’interrogèrent : « Rabbi, qui a péché, lui ou ses parents, pour qu’il soit né aveugle ? » 03 
Jésus répondit : « Ni lui, ni ses parents n’ont péché. Mais c’était pour que les œuvres de 
Dieu se manifestent en lui. »


Marc 14,32 Ils parviennent à un domaine appelé Gethsémani. Jésus dit à ses disciples : 
« Asseyez-vous ici, pendant que je vais prier. » 33 Puis il emmène avec lui Pierre, Jacques 
et Jean, et commence à ressentir frayeur et angoisse. 34 Il leur dit : « Mon âme est triste à 
mourir. Restez ici et veillez. » 35 Allant un peu plus loin, il tombait à terre et priait pour que, 
s’il était possible, cette heure s’éloigne de lui. 36 Il disait : « Abba… Père, tout est possible 
pour toi. Éloigne de moi cette coupe. Cependant, non pas ce que moi, je veux, mais ce que 
toi, tu veux ! »


1.2 Une humanité créée pour la vie ; la mort comme conséquence du péché humain


Genèse 2,7 Alors le Seigneur Dieu modela l’homme avec la poussière tirée du sol ; il 
insuffla dans ses narines le souffle de vie, et l’homme devint un être vivant. 08 Le Seigneur 
Dieu planta un jardin en Éden, à l’orient, et y plaça l’homme qu’il avait modelé. 09 Le 
Seigneur Dieu fit pousser du sol toutes sortes d’arbres à l’aspect désirable et aux fruits 
savoureux ; il y avait aussi l’arbre de vie au milieu du jardin, et l’arbre de la connaissance du 
bien et du mal. […] 15 Le Seigneur Dieu prit l’homme et le conduisit dans le jardin d’Éden 
pour qu’il le travaille et le garde. 16 Le Seigneur Dieu donna à l’homme cet ordre : « Tu 
peux manger les fruits de tous les arbres du jardin ; 17 mais l’arbre de la connaissance du 
bien et du mal, tu n’en mangeras pas ; car, le jour où tu en mangeras, tu mourras. »


Sagesse 1,12 Ne courez pas après la mort en dévoyant votre vie, n’attirez pas la 
catastrophe par les œuvres de vos mains. 13 Dieu n’a pas fait la mort, il ne se réjouit pas de 
voir mourir les êtres vivants. 14 Il les a tous créés pour qu’ils subsistent ; ce qui naît dans le 
monde est porteur de vie : on n’y trouve pas de poison qui fasse mourir. La puissance de la 
Mort ne règne pas sur la terre, 15 car la justice est immortelle. 16 Pourtant, les impies ont 
invité la Mort, du geste et de la voix ; la tenant pour amie, pour elle ils se consument ; ils ont 
fait un pacte avec elle : ils méritent bien de lui appartenir. 

[…]

2,21 C’est ainsi que raisonnent ces gens-là, mais ils s’égarent ; leur méchanceté les a 
rendus aveugles. 22 Ils ne connaissent pas les secrets de Dieu, ils n’espèrent pas que la 
sainteté puisse être récompensée, ils n’estiment pas qu’une âme irréprochable puisse être 
glorifiée. 23 Or, Dieu a créé l’homme pour l’incorruptibilité, il a fait de lui une image de sa 
propre identité. 24 C’est par la jalousie du diable que la mort est entrée dans le monde ; ils 
en font l’expérience, ceux qui prennent parti pour lui.


Genèse 3,1 Le serpent était le plus rusé de tous les animaux des champs que le Seigneur 
Dieu avait faits. Il dit à la femme : « Alors, Dieu vous a vraiment dit : “Vous ne mangerez 
d’aucun arbre du jardin” ? » 02 La femme répondit au serpent : « Nous mangeons les fruits 
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des arbres du jardin. 03 Mais, pour le fruit de l’arbre qui est au milieu du jardin, Dieu a dit : 
“Vous n’en mangerez pas, vous n’y toucherez pas, sinon vous mourrez.” » 04 Le serpent dit 
à la femme : « Pas du tout ! Vous ne mourrez pas ! 05 Mais Dieu sait que, le jour où vous 
en mangerez, vos yeux s’ouvriront, et vous serez comme des dieux, connaissant le bien et 
le mal. » 06 La femme s’aperçut que le fruit de l’arbre devait être savoureux, qu’il était 
agréable à regarder et qu’il était désirable, cet arbre, puisqu’il donnait l’intelligence. Elle prit 
de son fruit, et en mangea. Elle en donna aussi à son mari, et il en mangea. 07 Alors leurs 
yeux à tous deux s’ouvrirent et ils se rendirent compte qu’ils étaient nus. Ils attachèrent les 
unes aux autres des feuilles de figuier, et ils s’en firent des pagnes. […] 21 Le Seigneur 
Dieu fit à l’homme et à sa femme des tuniques de peau et les en revêtit. 22 Puis le Seigneur 
Dieu déclara : « Voilà que l’homme est devenu comme l’un de nous par la connaissance du 
bien et du mal ! Maintenant, ne permettons pas qu’il avance la main, qu’il cueille aussi le 
fruit de l’arbre de vie, qu’il en mange et vive éternellement ! » 23 Alors le Seigneur Dieu le 
renvoya du jardin d’Éden, pour qu’il travaille la terre d’où il avait été tiré. 24 Il expulsa 
l’homme, et il posta, à l’orient du jardin d’Éden, les Kéroubim, armés d’un glaive fulgurant, 
pour garder l’accès de l’arbre de vie.


Romains 6,16 Ne le savez-vous pas ? Celui à qui vous vous présentez comme esclaves 
pour lui obéir, c’est de celui-là, à qui vous obéissez, que vous êtes esclaves : soit du péché, 
qui mène à la mort, soit de l’obéissance à Dieu, qui mène à la justice. […] 23 Car le salaire 
du péché, c’est la mort ; mais le don gratuit de Dieu, c’est la vie éternelle dans le Christ 
Jésus notre Seigneur.


2. Le message de la croix : l’amour salvateur du Dieu Amour


2.1 Dieu s’est fait humain par amour de l’humanité…


Jean 1,1 Au commencement était le Verbe, et le Verbe était auprès de Dieu, et le Verbe 
était Dieu. 02 Il était au commencement auprès de Dieu. 03 C’est par lui que tout est venu à 
l’existence, et rien de ce qui s’est fait ne s’est fait sans lui. […] 14 Et le Verbe s’est fait chair, 
il a habité parmi nous, et nous avons vu sa gloire, la gloire qu’il tient de son Père comme 
Fils unique, plein de grâce et de vérité.


2.2 … Pour affronter le péché et la mort, et les vaincre


Les quatre évangiles comportent, en leur fin, deux chapitres consacrés à la Passion du 
Christ ; ils débouchent sur le dernier chapitre de chaque évangile (plus un autre, 
supplémentaire, en Jean) consacré à la Résurrection. Voici les quatre récits de la mort de 
Jésus, complétés par un passage de la lettre aux Hébreux, écrit remarquable à plus d’un 
titre.


Matthieu 27,33 Arrivés en un lieu dit Golgotha, c’est-à-dire : Lieu-du-Crâne (ou Calvaire), 
34 ils donnèrent à boire à Jésus du vin mêlé de fiel ; il en goûta, mais ne voulut pas boire. 
35 Après l’avoir crucifié, ils se partagèrent ses vêtements en tirant au sort ; 36 et ils 
restaient là, assis, à le garder. 37 Au-dessus de sa tête ils placèrent une inscription 
indiquant le motif de sa condamnation : « Celui-ci est Jésus, le roi des Juifs. » 38 Alors on 
crucifia avec lui deux bandits, l’un à droite et l’autre à gauche. 39 Les passants l’injuriaient 
en hochant la tête ; 40 ils disaient : « Toi qui détruis le Sanctuaire et le rebâtis en trois jours, 
sauve-toi toi-même, si tu es Fils de Dieu, et descends de la croix ! » 41 De même, les 
grands prêtres se moquaient de lui avec les scribes et les anciens, en disant : 42 « Il en a 
sauvé d’autres, et il ne peut pas se sauver lui-même ! Il est roi d’Israël : qu’il descende 
maintenant de la croix, et nous croirons en lui ! 43 Il a mis sa confiance en Dieu. Que Dieu 
le délivre maintenant, s’il l’aime ! Car il a dit : “Je suis Fils de Dieu.” » 44 Les bandits 
crucifiés avec lui l’insultaient de la même manière. 45 À partir de la sixième heure (c’est-à-
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dire : midi), l’obscurité se fit sur toute la terre jusqu’à la neuvième heure. 46 Vers la 
neuvième heure, Jésus cria d’une voix forte : « ÉLI, ÉLI, LEMA SABACTANI ? », ce qui 
veut dire : « MON DIEU, MON DIEU, POURQUOI M’AS-TU ABANDONNÉ ? » 47 L’ayant 
entendu, quelques-uns de ceux qui étaient là disaient : « Le voilà qui appelle le prophète 
Élie ! » 48 Aussitôt l’un d’eux courut prendre une éponge qu’il trempa dans une boisson 
vinaigrée ; il la mit au bout d’un roseau, et il lui donnait à boire. 49 Les autres disaient : 
« Attends ! Nous verrons bien si Élie vient le sauver. » 50 Mais Jésus, poussant de nouveau 
un grand cri, rendit l’esprit.


Marc 15,25 C’était la troisième heure (c’est-à-dire : neuf heures du matin) lorsqu’on le 
crucifia. 26 L’inscription indiquant le motif de sa condamnation portait ces mots : « Le roi 
des Juifs ». 27 Avec lui ils crucifient deux bandits, l’un à sa droite, l’autre à sa gauche. 29 
Les passants l’injuriaient en hochant la tête : ils disaient : « Hé ! toi qui détruis le Sanctuaire 
et le rebâtis en trois jours, 30 sauve-toi toi-même, descends de la croix ! » 31 De même, les 
grands prêtres se moquaient de lui avec les scribes, en disant entre eux : « Il en a sauvé 
d’autres, et il ne peut pas se sauver lui-même ! 32 Qu’il descende maintenant de la croix, le 
Christ, le roi d’Israël ; alors nous verrons et nous croirons. » Même ceux qui étaient crucifiés 
avec lui l’insultaient. 33 Quand arriva la sixième heure (c’est-à-dire : midi), l’obscurité se fit 
sur toute la terre jusqu’à la neuvième heure. 34 Et à la neuvième heure, Jésus cria d’une 
voix forte : « ÉLOÏ, ÉLOÏ, LEMA SABACTANI ? », ce qui se traduit : « MON DIEU, MON 
DIEU, POURQUOI M’AS-TU ABANDONNÉ ? » 35 L’ayant entendu, quelques-uns de ceux 
qui étaient là disaient : « Voilà qu’il appelle le prophète Élie ! » 36 L’un d’eux courut tremper 
une éponge dans une boisson vinaigrée, il la mit au bout d’un roseau, et il lui donnait à 
boire, en disant : « Attendez ! Nous verrons bien si Élie vient le descendre de là ! » 37 Mais 
Jésus, poussant un grand cri, expira.


Luc 23,33 Lorsqu’ils furent arrivés au lieu dit : Le Crâne (ou Calvaire), là ils crucifièrent 
Jésus, avec les deux malfaiteurs, l’un à droite et l’autre à gauche. 34 Jésus disait : « PÈRE, 
PARDONNE-LEUR : ILS NE SAVENT PAS CE QU’ILS FONT. » Puis, ils partagèrent ses 
vêtements et les tirèrent au sort. 35 Le peuple restait là à observer. Les chefs tournaient 
Jésus en dérision et disaient : « Il en a sauvé d’autres : qu’il se sauve lui-même, s’il est le 
Messie de Dieu, l’Élu ! » 36 Les soldats aussi se moquaient de lui ; s’approchant, ils lui 
présentaient de la boisson vinaigrée, 37 en disant : « Si tu es le roi des Juifs, sauve-toi toi-
même ! » 38 Il y avait aussi une inscription au-dessus de lui : « Celui-ci est le roi des Juifs. » 
39 L’un des malfaiteurs suspendus en croix l’injuriait : « N’es-tu pas le Christ ? Sauve-toi toi-
même, et nous aussi ! » 40 Mais l’autre lui fit de vifs reproches : « Tu ne crains donc pas 
Dieu ! Tu es pourtant un condamné, toi aussi ! 41 Et puis, pour nous, c’est juste : après ce 
que nous avons fait, nous avons ce que nous méritons. Mais lui, il n’a rien fait de mal. » 42 
Et il disait : « Jésus, souviens-toi de moi quand tu viendras dans ton Royaume. » 43 Jésus 
lui déclara : « AMEN, JE TE LE DIS : AUJOURD’HUI, AVEC MOI, TU SERAS DANS LE 
PARADIS. » 44 C’était déjà environ la sixième heure (c’est-à-dire : midi) ; l’obscurité se fit 
sur toute la terre jusqu’à la neuvième heure, 45 car le soleil s’était caché. Le rideau du 
Sanctuaire se déchira par le milieu. 46  Alors, Jésus poussa un grand cri : « PÈRE, ENTRE 
TES MAINS JE REMETS MON ESPRIT. » Et après avoir dit cela, il expira.


Jean 19,16 Alors, il leur livra Jésus pour qu’il soit crucifié. Ils se saisirent de Jésus. 17 Et lui-
même, portant sa croix, sortit en direction du lieu dit Le Crâne (ou Calvaire), qui se dit en 
hébreu Golgotha. 18 C’est là qu’ils le crucifièrent, et deux autres avec lui, un de chaque 
côté, et Jésus au milieu. 19 Pilate avait rédigé un écriteau qu’il fit placer sur la croix ; il était 
écrit : « Jésus le Nazaréen, roi des Juifs. » 20 Beaucoup de Juifs lurent cet écriteau, parce 
que l’endroit où l’on avait crucifié Jésus était proche de la ville, et que c’était écrit en hébreu, 
en latin et en grec. 21 Alors les grands prêtres des Juifs dirent à Pilate : « N’écris pas : “Roi 
des Juifs” ; mais : “Cet homme a dit : Je suis le roi des Juifs”. » 22 Pilate répondit : « Ce que 
j’ai écrit, je l’ai écrit. » 23 Quand les soldats eurent crucifié Jésus, ils prirent ses habits ; ils 
en firent quatre parts, une pour chaque soldat. Ils prirent aussi la tunique ; c’était une 
tunique sans couture, tissée tout d’une pièce de haut en bas. 24 Alors ils se dirent entre 
eux : « Ne la déchirons pas, désignons par le sort celui qui l’aura. » Ainsi s’accomplissait la 
parole de l’Écriture : Ils se sont partagé mes habits ; ils ont tiré au sort mon vêtement. C’est 
bien ce que firent les soldats. 25 Or, près de la croix de Jésus se tenaient sa mère et la 
sœur de sa mère, Marie, femme de Cléophas, et Marie Madeleine. 26 Jésus, voyant sa 
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mère, et près d’elle le disciple qu’il aimait, dit à sa mère : « FEMME, VOICI TON FILS. » 27 
Puis il dit au disciple : « VOICI TA MÈRE. » Et à partir de cette heure-là, le disciple la prit 
chez lui. 28 Après cela, sachant que tout, désormais, était achevé pour que l’Écriture 
s’accomplisse jusqu’au bout, Jésus dit : « J’AI SOIF. » 29 Il y avait là un récipient plein 
d’une boisson vinaigrée. On fixa donc une éponge remplie de ce vinaigre à une branche 
d’hysope, et on l’approcha de sa bouche. 30 Quand il eut pris le vinaigre, Jésus dit : 
« TOUT EST ACCOMPLI. » Puis, inclinant la tête, il remit l’esprit. 31 Comme c’était le jour 
de la Préparation (c’est-à-dire le vendredi), il ne fallait pas laisser les corps en croix durant 
le sabbat, d’autant plus que ce sabbat était le grand jour de la Pâque. Aussi les Juifs 
demandèrent à Pilate qu’on enlève les corps après leur avoir brisé les jambes. 32 Les 
soldats allèrent donc briser les jambes du premier, puis de l’autre homme crucifié avec 
Jésus. 33 Quand ils arrivèrent à Jésus, voyant qu’il était déjà mort, ils ne lui brisèrent pas 
les jambes, 34 mais un des soldats avec sa lance lui perça le côté ; et aussitôt, il en sortit 
du sang et de l’eau. 35 Celui qui a vu rend témoignage, et son témoignage est véridique ; et 
celui-là sait qu’il dit vrai afin que vous aussi, vous croyiez. 36 Cela, en effet, arriva pour que 
s’accomplisse l’Écriture : Aucun de ses os ne sera brisé. 37 Un autre passage de l’Écriture 
dit encore : Ils lèveront les yeux vers celui qu’ils ont transpercé.


Hébreux 5,7 Pendant les jours de sa vie dans la chair, il offrit, avec un grand cri et dans les 
larmes, des prières et des supplications à Dieu qui pouvait le sauver de la mort, et il fut 
exaucé en raison de son grand respect. 08 Bien qu’il soit le Fils, il apprit par ses souffrances 
l’obéissance 09 et, conduit à sa perfection, il est devenu pour tous ceux qui lui obéissent la 
cause du salut éternel, 10 car Dieu l’a proclamé grand prêtre de l’ordre de Melkisédek.


2.3 Une victoire sur la mort qui ne sera totalement manifeste qu’au dernier jour


1 Corinthiens 15,12 Nous proclamons que le Christ est ressuscité d’entre les morts ; alors, 
comment certains d’entre vous peuvent-ils affirmer qu’il n’y a pas de résurrection des 
morts ? 13 S’il n’y a pas de résurrection des morts, le Christ non plus n’est pas ressuscité. 
14 Et si le Christ n’est pas ressuscité, notre proclamation est sans contenu, votre foi aussi 
est sans contenu ; 15 et nous faisons figure de faux témoins de Dieu, pour avoir affirmé, en 
témoignant au sujet de Dieu, qu’il a ressuscité le Christ, alors qu’il ne l’a pas ressuscité si 
vraiment les morts ne ressuscitent pas. 16 Car si les morts ne ressuscitent pas, le Christ 
non plus n’est pas ressuscité. 17 Et si le Christ n’est pas ressuscité, votre foi est sans 
valeur, vous êtes encore sous l’emprise de vos péchés ; 18 et donc, ceux qui se sont 
endormis dans le Christ sont perdus. 19 Si nous avons mis notre espoir dans le Christ pour 
cette vie seulement, nous sommes les plus à plaindre de tous les hommes. 20 Mais non ! 
le Christ est ressuscité d’entre les morts, lui, premier ressuscité parmi ceux qui se sont 
endormis. 21 Car, la mort étant venue par un homme, c’est par un homme aussi que vient 
la résurrection des morts. 22 En effet, de même que tous les hommes meurent en Adam, 
de même c’est dans le Christ que tous recevront la vie, 23 mais chacun à son rang : en 
premier, le Christ, et ensuite, lors du retour du Christ, ceux qui lui appartiennent. 24 Alors, 
tout sera achevé, quand le Christ remettra le pouvoir royal à Dieu son Père, après avoir 
anéanti, parmi les êtres célestes, toute Principauté, toute Souveraineté et Puissance. 25 
Car c’est lui qui doit régner jusqu’au jour où Dieu aura mis sous ses pieds tous ses 
ennemis. 26 Et le dernier ennemi qui sera anéanti, c’est la mort, 27 car il a tout mis sous 
ses pieds. Mais quand le Christ dira : « Tout est soumis désormais », c’est évidemment à 
l’exclusion de Celui qui lui aura soumis toutes choses. 28 Et, quand tout sera mis sous le 
pouvoir du Fils, lui-même se mettra alors sous le pouvoir du Père qui lui aura tout soumis, 
et ainsi, Dieu sera tout en tous.


1 Jean 3,1 Voyez quel grand amour nous a donné le Père pour que nous soyons appelés 
enfants de Dieu – et nous le sommes. Voici pourquoi le monde ne nous connaît pas : c’est 
qu’il n’a pas connu Dieu. 02 Bien-aimés, dès maintenant, nous sommes enfants de Dieu, 
mais ce que nous serons n’a pas encore été manifesté. Nous le savons : quand cela sera 
manifesté, nous lui serons semblables car nous le verrons tel qu’il est.

4


